
        
            
                
            
        

    
		
			
				Le Manitoba en bref

			

		

	
		
			
				Manitoba

				Manitou (le Grand Esprit), mot amérindien, est à l’origine du nom de la province du Manitoba, jadis un territoire peuplé de seulement quelques nations autochtones qui croyaient que les rapides du lac Manitoba représentaient sa voix. Puis, avec l’arrivée des Français et des Anglais, l’histoire du Manitoba devint très rapidement celle d’une querelle constante entre deux compagnies de pelleteries: la Compagnie de la Baie d’Hudson, qui appartenait aux Anglais, et la Compagnie du Nord-Ouest, qui appartenait aux Français. Cette dernière vit le jour plus tard que la première, mais elle parvint néanmoins à supplanter l’autre pendant un certain temps. L’influence française qui en résulta perdure encore, notamment à Saint-Boniface.

				Les Métis comptaient pour une part importante de la population francophone dans les Territoires du Nord-Ouest de l’époque. Descendants de trappeurs français et d’Autochtones, les Métis, catholiques et francophones, vivaient au confluent de la rivière Rouge et de la rivière Assiniboine, sur ces territoires qui furent annexés au Canada en 1869. Craignant de perdre leur langue, leurs traditions d’enseignement, leur liberté religieuse et surtout leurs terres, ils nommèrent Louis Riel à leur tête pour les guider dans leur quête d’une forme de gouvernement responsable sur leur territoire. Mais le peu qu’ils parvinrent à obtenir leur fut peu à peu retiré, ce qui les poussa à former leur propre gouvernement provisoire. Le tollé soulevé par le procès et l’exécution de l’Ontarien Thomas Scott, accusé d’avoir défié l’autorité dudit gouvernement, a cependant obligé Riel à s’exiler aux États-Unis. Il devait toutefois revenir au Canada, en Saskatchewan cette fois, pour poursuivre sa lutte et mener la rébellion du Nord-Ouest. Riel, l’homme qui aurait pu devenir le premier des premiers ministres du Manitoba, fut finalement pendu pour «trahison» en 1885, et beaucoup le considèrent comme un martyr depuis cette date.

				Winnipeg [image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg]

				La ville doit son existence à un Écossais du nom de Thomas Douglas, 5e comte de Selkirk, qui fonda sur les lieux une colonie de 187 000 km2 à laquelle il donna le nom de «Red River Colony» (un monument au bout de l’avenue Alexander en marque l’emplacement exact). Douglas agissait à titre d’émissaire pour le compte de la Compagnie de la Baie d’Hudson, et ses charges lui permettaient de lotir des river lots, soit de longues et étroites parcelles de terre dont une extrémité donnait sur la rivière Rouge.

				C’est à l’intérieur du Manitoba Legislative Building [image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg], un impressionnant édifice rehaussé d’éléments intéressants (chemins de fer en pierres fossilisées, deux bisons de bronze et un buste de Cartier), que se déroulent les sessions parlementaires de la province. Son dôme est surmonté du Golden Boy [image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg], une sculpture française haute de 5,25 m à l’effigie d’un jeune garçon portant une gerbe de blé sous un bras et levant de l’autre un flambeau vers le ciel.

				Autour du Leg s’étendent des jardins paysagers où l’on trouve des statues honorant le chef métis Louis Riel. La sculpture originale (et plus controversée) représentant ce leader métis pointe désormais de l’autre côté de la rivière, à l’entrée est du Collège de Saint-Boniface.

				L’Exchange District [image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg], situé à proximité du centre-ville, constitue l’ancien quartier des entrepôts de Winnipeg. Aujourd’hui cependant, ses élégants immeubles industriels abritent de nouveaux occupants, entre autres des antiquaires, des librairies et des compagnies théâtrales. Le gouvernement fédéral a désigné le quartier lieu national historique en 1997.

				Les plus beaux musées de Winnipeg se trouvent tout près de l’Exchange District. Aménagé dans l’enceinte d’un complexe muséologique, le Manitoba Museum [image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg] s’impose comme le plus beau de tous, véritable tour de force mettant l’accent sur l’histoire naturelle et sociale du Manitoba. Diverses galeries instruisent les visiteurs sur la géologie de la province, l’écologie des Prairies, l’écologie arctique – le clou est un diorama sur les ours polaires – ainsi que l’histoire amérindienne grâce aux collections acquises auprès de la Compagnie de la Baie d’Hudson.

				Juste à côté, le Costume Museum of Canada [image: etoile-titre.jpg] présente une collection de 35 000 pièces d’habillement, dont certaines datent de 400 ans, des robes victoriennes aux maillots de bain des années 1970, en passant par des serviettes de table en lin d’Elizabeth I.

				La Winnipeg Art Gallery [image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg], un bâtiment spectaculaire de forme triangulaire, est reconnue pour sa vaste collection d’art et de sculptures inuites. Fondé en 1912, ce musée présente de tout, des tapisseries flamandes du XVIe siècle aux arts modernes; il est particulièrement riche en œuvres d’artistes canadiens, en porcelaines décoratives et en argenterie.
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